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59. La Sainte Vierge après l’Ascension  

Mais Dieu ayant voulu que le mystère du salut des hommes ne se manifestât ouvertement 
qu’à l’heure où il répandrait l’Esprit promis par le Christ, on voit les Apôtres, avant le jour de 
Pentecôte, « persévérant d’un même cœur dans la prière avec quelques femmes dont Marie, 
Mère de Jésus, et avec ses frères » (Ac 1, 14) ; et l’on voit Marie appelant elle aussi de ses 
prières le don de l’Esprit qui, à l’Annonciation, l’avait déjà elle-même prise sous son ombre. 
Enfin la Vierge immaculée, préservée par Dieu de toute souillure de la faute originelle [182], 
ayant accompli le cours de sa vie terrestre, fut élevée corps et âme à la gloire du ciel [183], et 
exaltée par le Seigneur comme la Reine de l’univers, pour être ainsi plus entièrement 
conforme à son Fils, Seigneur des seigneurs (cf. Ap 19, 16), victorieux du péché et de la mort 
[184].  

68. Marie, signe d’espérance  

Cependant, tout comme dans le ciel où elle est déjà glorifiée corps et âme, la Mère de Jésus 
représente et inaugure l’Église en son achèvement dans le siècle futur, de même sur cette 
terre, en attendant la venue du jour du Seigneur (cf. 2 P 3, 10), elle brille déjà devant le 
Peuple de Dieu en pèlerinage comme un signe d’espérance assurée et de consolation.  

 


